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1. PRESENTATION DE LA SEMAINE POUR LES ALTERNATIVES AUX 

PESTICIDES 

La Semaine pour les alternatives aux pesticides (SPAP) est une opération nationale et internationale 

annuelle ouverte à tous visant à promouvoir les alternatives aux pesticides. 

 
Pendant les 10 premiers jours du printemps, période de reprise des épandages de pesticides, le grand 
public est invité à mieux s’informer sur les enjeux sanitaires et environnementaux des pesticides, ainsi 
que sur les alternatives existantes au travers de centaines de manifestations partout en France et à 
l’international. Au fil du temps, cet événement est devenu incontournable, il s’agit aujourd’hui du 
temps fort de la mobilisation citoyenne sur le dossier des pesticides en France. 
 
En 2017, se tient la 12ème édition et à quelques jours du lancement qui aura lieu le 20 mars prochain, 
ce sont déjà des centaines d’événements programmés sur tout le territoire national et dans de 
nombreux pays. 
 
La SPAP en chiffre 

• 10 jours     

• 12ème édition 

• Plus d’un millier d’événements 

• 40 partenaires nationaux 

• 21 partenaires internationaux 

• 18 pays participants 

• 400 acteurs de terrain 
 
Quels objectifs ? 

-Informer sur l’impact des pesticides sur la santé et l’environnement 
-Promouvoir les alternatives aux pesticides 
-Fédérer un réseau d’acteurs et mobiliser un public toujours plus large 
 
Quel public ? 

Tout le monde peut participer à la Semaine pour les alternatives aux pesticides : des agriculteurs aux 
cuisiniers en passant par les enfants, les citoyens, les élus, les entreprises, les jardiniers amateurs, les 
militants, les médecins, les étudiants, les simples curieux ou encore les consommateurs, les 
instituteurs, les agents techniques…cet événement s’adresse au plus grand nombre ! 
 

Que se passe-t-il ? 

Des centaines d’événements ont lieu un peu partout pendant dix jours : des conférences, des débats, 
des ateliers de jardinage naturel, des projections de films, des collectes de pesticides à supprimer, 
des visites de fermes, des marchés bio, des dégustations, des expositions, des ateliers cuisine et/ou 
de fabrication, des stands de sensibilisation, des balades découvertes… l’imagination est au rendez-
vous quand il s’agit de se mobiliser pour démontrer que les alternatives existent et qu’il est possible 
d’entrevoir un avenir sans produits toxiques. 
 

Qui coordonne ? 

Lancée en 2006 par l’association Générations Futures et l’ACAP, un collectif de 170 organisations 
(Action Citoyenne pour une Alternative aux Pesticides), la Semaine pour les alternatives aux pesticides 
est aujourd’hui soutenue par une cinquantaine d’organisations nationales et internationales, dont de 
nouveaux partenaires nationaux pour 2017 : la Fédération des conseils de parents d’élèves (Fcpe), 

le Comité Français de Solidarité Internationale (CFSI) et le Réseau Action Climat (RAC) au niveau 
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national. Breast cancer UK, ALHem en Serbie, Vigilance OGM et l’alliance pour l’interdiction des 

pesticides systémique au Québec pour l’international. 

 

Depuis ses débuts en 2006, la Semaine pour les alternatives aux pesticides est coordonnée par 
l’association nationale Générations Futures. 
 

2.  PARTENAIRES NATIONAUX ET ACTEURS LOCAUX 

L’événement est soutenu en 2017 par 40 partenaires nationaux qui communiquent, diffusent les 
informations et organisent des événements mais la Semaine pour les alternatives aux pesticides est 
également caractérisée chaque année par les nombreux partenaires et acteurs locaux qui s’engagent 
et organisent les mobilisations dans les différent territoires. 
 
Les partenaires nationaux 

 

La diversité des organisations reflète bien les diverses facettes du dossier pesticides : 
 

• Des organisations environnementales : Greenpeace, le RAC, l’UNCPIE, Noé conservation… 

• Des organisations agricoles et apicoles : La Confédération paysanne, la FNAB, l’UNAF… 

• Des organisations de santé : le WECF, l’AMLP, Phyto-victimes, La Mutuelle Familiale… 

• Des jardiniers : les Jardins Familiaux… 

• Des parents d’élèves et associations de jeunesse : La Fcpe, Générations Cobayes, le REFEDD 

• Des consommateurs bio : Bio consom’acteurs… 

• Des entreprises : Biocoop, Léa Nature, Bonneterre, Bjorg, Botanic… 
 
Liste des partenaires nationaux 
 

1. Amis de la Terre 
2. AMLP 
3. Bio consom’acteurs 
4. Biocoop 
5. Bjorg 
6. Bonneterre 
7. Botanic 

8. CFSI 
9. Confédération Paysanne 
10. Eau et rivières de Bretagne 
11. Ecocert 
12. Fcpe 
13. Fermes d’avenir 
14. FNAB 
15. Fondation Lemarchand 
16. Générations Cobayes 
17. Générations Futures 
18. Greenpeace 
19. Jardins Familiaux 
20. La Mutuelle Familiale 

21. Léa Nature 
22. LPO 
23. MABD 
24. Mairie de Paris 
25. Miramap 
26. Moulin Marion 
27. NatureParif 
28. Nature & Progrès 
29. Noé conservation 
30. Onema 
31. Phyto-Victimes 
32. REFEDD 
33. Réseau Action Climat 
34. Réseau Nature et écoles 
35. Réseau semences paysannes 
36. Solagro 
37. Terre de Liens 
38. UNAF 
39. UNCPIE 
40. WECF 
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Les acteurs locaux 

 

La SPAP a la chance de pouvoir chaque année compter sur de très nombreux acteurs de terrain qui 

animent et organisent localement des événements et autres mobilisations. Ce sont eux qui font vivre 
l’événement sur leur territoire. Tous participent à l’opération selon leurs moyens, leur disponibilité, 
leur motivation et le contexte local. C’est en grande partie grâce à eux que peut vivre depuis si 

longtemps la Semaine pour les alternatives aux pesticides. 
Si des événements ont lieu un peu partout en France, on note en 2017, plusieurs régions très fortement 
mobilisées : 

 

• L’Alsace fête 10 ans de SPAP 

Depuis 10 ans déjà, plusieurs dizaines d’événements sont organisés un peu partout en 
Alsace au moment de la SPAP. Pilotés par la Mission Eau Alsace, ce sont cette année 
presque une centaine d’événements qui se dérouleront entre le 17 et le 26 mars. 
Fermes ouvertes, concours de dessins et d’épouvantails, exposition sur les nappes 
phréatiques, ateliers permaculture, ballade conté, conférence sur les coûts cachés des 
pesticides, projections de films…un programme qui ravira aussi bien les grands que les 
petits ! 
Plus d’informations : http://www.mission-eau-alsace.org  
 

• La Bretagne se met au vert !  

En Bretagne ce sont plusieurs organisations qui font vivre la SPAP sur le territoire et 
parviennent à en faire un réel temps de mobilisation autour des alternatives aux 
pesticides. En 2017 le Syndicat du bassin du Scorff a mis en place tout un programme 
intitulé « La Vallée du Scorff se met au vert » avec de nombreux ateliers jardinage au 
naturel et rencontres avec des jardiniers, des projections de films, une conférence sur 
le 0phyto dans les collectivités avec le Sénateur Joël Labbé, des sorties biodiversité et 
ballades… de même, le bassin versant de la Ria d’Etel se focalise cette année sur la 
question des Sols avec des expositions pour comprendre et valoriser le sol ou pour 
apprendre à jardiner au naturel, des lectures pour enfants, un concours-photo sur le 
thème de l’arbre… et même un apéro-compost ! 
Eau et Rivière de Bretagne sera également mobilisée pendant cette Semaine avec 
notamment l’organisation de plusieurs projections en avant-première du film « Zéro 
phyto 100% bio » de Guillaume Bodin. Un beau programme breton en perspective ! 
 

• Plusieurs collectifs actifs en Occitanie ! 

Du côté de Perpignan c’est le Collectif pour les Alternatives au Pesticides 
(CAP 66) qui encore cette année peut se targuer d’un beau programme avec 
un troc de plantes, une conférence de François Veillerette, directeur de 
Générations Futures, des portes-ouvertes de jardin en zéro phyto, des 
projections de films, une expo photo sur la biodiversité et plusieurs ateliers 
de jardinage au naturel. A noter que plusieurs de ces manifestations sont 
organisées en partenariat avec les communes accueillantes. 
Toujours en Occitanie, c’est autour de Montpellier que d’autres belles 
manifestations se dérouleront puisque plusieurs organisations locales dont 
la Fabrique Citoyenne du pays de l’or et le relais local de Générations 
Futures ont prévu – entre autre : de nombreuses conférences sur la santé 
et l’agriculture, des projections de films comme « Zéro phyto 100% bio » en 
avant-première ou « Nos enfants nous accuseront » et toute une journée 
de mobilisation le samedi 25 mars à Mauguio avec des stands, des 
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animations pour enfants, une visite de verger, un marché bio et plein d’ateliers…. 
 

• Le Bordelais aux couleurs de la SPAP. 

Le Bordelais est une région particulièrement active pendant la 
SPAP car particulièrement impactée par les pulvérisations de 
pesticides dans les vignes. Plusieurs collectifs ou associations 
locales préparent de nombreux événements pour sensibiliser le 
plus grand nombre aux impacts des pesticides sur notre santé. 
Voici quelques exemples pour 2017 : Avant-premières de « Zéro 
phyto 100% bio » à Léognan et Bordeaux organisées par le 
Collectif Alerte Pesticides de Léognan et le relais local de 
Générations Futures, une journée de démonstration 0phyto pour 
les collectivités, des tris anti-gaspi et autres distributions d’amap 
à Pessac, un apéro-film à Martignas sur Jalles…pas de quoi 
s’ennuyer donc en ce début de printemps ! 

 

• Les Relais Locaux de GF 

Mis en place en décembre 2015, la quinzaine de relais locaux de Générations Futures sont 
particulièrement actifs pendant la Semaine pour les alternatives aux pesticides. De Lille à 
Toulouse en passant par Lyon, Valence ou Agen, ce n’est pas moins d’une quarantaine 
d’événements organisés par ces super-bénévoles : ciné-débats, conférences autour des 
impacts des pesticides sur la santé, nombreux stands d’informations dans les Biocoop ou 
sur des marchés locaux…les relais locaux de Générations Futures ne manquerons pas de 
faire découvrir les alternatives aux pesticides. 
 

De nombreux autres acteurs de terrains participent à la Semaine pour les alternatives aux pesticides, 
voici quelques exemples de la diversité des porteurs d’événements : 
 

• Des associations : Familles rurales du Buech, les groupes locaux de Bioconsom’acteurs, de 
Greenpeace, des CPIE, des Colibris, de la LPO, des Civam, du festival Alimenterre et des 
associations locales comme jardiniers en Essonne, Terres d’Adèle, Happy bio verts, Jardin 
Nature Pibrac, Nature 18, des Fredon… 

• Des collectivités locales : Saint Christol les Ales, Carcassonne Agglo, Villeurbanne, Banyuls 
sur mer, Vauvillers, Mairie de Toreilles, Mairie de Sainte-Hélène, Conflans en Jarnisy, ville de 
Fontainbleau, Bagneux… 

• Des cinémas : Utopia Montpellier, Utopia Bordeaux, Cinémarivaux Mâcon, Le Castillet à 
perpignan, Le Foyer à Parthenay, Le Rio à Clermont-Ferrand, Le Grand Action et l’Entrepôt à 
Paris… 

• Des établissements scolaires : Sainte Suzanne sur Vire, Lycée Horticole d’Hennebont, Lycée 
Jean Rostand à Chantilly, Lycée agricole d’Obernai, l’école Louis Hubert de Guéméné sur 
Scorff, école Nicole Rousseau d’inguiniel… 

• Des entreprises : De nombreux magasins Biocoop, Tous les magasins Botanic, Lea Nature, 
Ecocert, Bjorg & Bonneterre… 

• Des agriculteurs et apiculteurs : La Ferme au grand chêne, des GAB, des GRAB, des 
interventions des Phyto-victimes et d’agriculteurs de la Confédération paysanne, des amaps, 
agriculture biologique et biodynamique en Alsace, Apis… 

• Autres acteurs : Médiathèque municipale de Samoëns, Ecocentre du Trégor, espace culturel 
du parc de la marquise, bar Le Plan B à Poitiers, restaurant Croc’epi à Lorient, Ecomusée 
d’Hannonville… 
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3. AU PROGRAMME DE CES 10 JOURS ! 

 
Des centaines d’événements sont déjà programmés un peu partout et tout au long des dix jours de 
mobilisation alors que des centaines d’autres événements sont encore en cours de préparation et 
devraient être ajoutés au programme d’ici au 20 mars. Nous comptons sur plus d’un millier 
d’événements très divers sur toute la durée de l’opération mais avec le même objectif, celui d’alerter 
des dangers sanitaires et environnementaux des pesticides et de promouvoir les nombreuses 
alternatives qui existent. 
Les thèmes abordés sont multiples et démontrent l’étendue des champs touchés par la question des 
pesticides. On retrouve ainsi au programme : jardin au naturel, agriculture biologique, agriculture 
urbaine, alimentation saine, protection de la biodiversité dont les pollinisateurs, des sols ou encore de 
l’eau, santé, climat, zéro phyto dans les communes, promotion de la bio dans les cantines, impacts 
sanitaire des perturbateurs endocriniens… 
 
Voici quelques exemples qui démontrent à la fois la diversité de forme et des thématiques abordées : 
 
Portes ouvertes : De nombreux jardins, potagers, vergers, fermes, ruches, lycées agricoles ou 
horticoles et autres lieux d’expérimentation ouvrent leurs portes pendant la Semaine pour les 
alternatives aux pesticides afin de montrer les techniques et autres alternatives aux pesticides avec 
lesquelles ils travaillent au quotidien. Cela permet au grand public de se rendre compte de la réalité 
du terrain et de l’efficacité des techniques biologiques, de la permaculture etc. 
 
Exemple : Le lycée horticole d’Hennebont ouvre ses portes le 18 mars pour que le public puisse découvrir 

les  productions en agriculture biologique, la gestion des espaces verts sans pesticides, la vente directe, 

des produits de l’exploitation ainsi que les formations proposées aux métiers de la fleuristerie, des 

services à la personne, l’aménagement paysager, la production horticole en agriculture biologique.  

 
Visites : la SPAP c’est aussi l’occasion de visiter des points de captage d’eau, des serres, des zones 
humides, des sites de lagunages, des stations d’épurations ou de faire des sorties botaniques et autres 
visites guidées et animés de jardins au naturel. Parfois, ces sorties et visites sont suivies d’une 
dégustation ou d’un atelier. 
 
Exemple : Visite du pôle maraîchage biologique de l’exploitation Les Jardins du Pflixbourg à 

Wintzenheim (67) le 18 mars  par Guillaume Delaunay, chef de projet du Pôle Maraîchage. 

L’exploitation gère une parcelle de maraîchage biologique de 2 ha, comprenant des surfaces en 

extérieur et sous abri. Présentation des pratiques mises en place et des innovations en cours 

d’expérimentation pour mieux entretenir la fertilité du sol. 

 
Expositions : De la vie des abeilles aux techniques de jardinage au naturel en passant par le 
développement durable, le jardin de trottoirs, les villes et jardins sans pesticides, le sol, les animaux 
au jardin…de nombreuses expositions sont mises en place pendant la SPAP. A la croisée de l’art et de 
la pédagogie, elles permettent de montrer et d’expliquer différentes facettes des enjeux liés aux 
alternatives aux pesticides. 
 

Exemple : Greenpeace Poitiers propose dans le cadre de la semaine pour les alternatives aux 

pesticides, une nouvelle exposition de photographies de Jean-Luc Bertini bien particulière puisque au-

delà de son sujet de fond primordial dans notre société actuelle ; l'agriculture sans pesticides sa forme 

nous fera voyager…Venez-vous immergez dans ce monde si peu mis en lumière entre photographies de 
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portraits, schémas explicatifs et également Casques virtuels pour se balader dans une ferme tout y est 

pour découvrir ou mieux comprendre cet univers. 

Projections de films : En 2016 de nombreux cinémas indépendants se lançaient dans l’aventure de la 
Semaine pour les alternatives aux pesticides et cette année encore ils organisent plus de 130 
projections sur les 10 jours de mobilisation. Les avant-premières du film « Zéro phyto 100% bio » de 
Guillaume Bodin sont nombreuses mais aussi « Le Potager de mon grand-père », « alerte rouge sur la 
tulipe », « Bye Bye pesticides », « Demain » de Mélanie Laurent et Cyril Dion, « Les sentinelles » de 
Pierre Pezerat ou des films plus anciens comme « Nos enfants nous accuseront » de Jean-Paul Jaud ou 
« Les moissons du futur » du Marie-Monique Robin. Bien souvent suivies d’un débat en lien avec le 
film, ces projections fleurissent un peu partout en France. 

Exemple : La Biocoop La Gambille (Saint-Brieuc) participe cette année à la "Semaine pour les 

alternatives aux pesticides" en se focalisant sur le thème de la protection des abeilles et de la 

biodiversité. En suivant différents parcours de transhumance, le film Tout devient silencieux cherche à 

comprendre cette recherche de nature préservée des pesticides qui est une problématique au cœur de 

l'activité apicole. Immersif et filmé au plus près des insectes, ce film documentaire est une invitation à 

écouter et ressentir le vivant... et à le préserver. 

Dégustations-repas : apéros bio, disco-soupe bio, repas partagés, dégustations de produits…la SPAP 
est aussi l’occasion de se restaurer sainement dans la convivialité. Cela permet de montrer la qualité 
gustative et nutritive des produits bio et de peut-être découvrir une nouvelle manière de s’alimenter 
pour préserver sa santé et l’environnement. 

Exemple : Projection du film "L'ortie fée de la résistance" au cinéma de Beaumont de Lomagne, à 16h 

suivi d'un débat avec les réalisateurs Perrine Bertrand et Yan Grill. Suite au débat, la discussion et les 

échanges pourront continuer pour ceux qui le souhaitent à la salle des fêtes d'Esparsac à quelques km 

de là, à partir de 19h, pour un échange de graines, de plants et de "bon tuyaux" autour d'un repas 

partagé. L'association L'air de liens apporte la soupe à l'ortie et vous emmenez le reste ! 

Conférences : des conférences sur les impacts sanitaires des pesticides, sur la disparition des 
pollinisateurs, sur les alternatives aux pesticides, sur les techniques alternatives de jardinages, sur les 
cantines bio…de nombreux experts et intervenants (dont Paul François, François Veillerette, Denis 
Pépin, Joël Labbé, Jean-Louis Roumégas….) sont mobilisés pour informer et sensibiliser le public. 
 
Exemple : WECF France organise le 31 mars à Annemasse une conférence - débat sur les alternatives 

aux pesticides animé par François Veillerette, porte-parole de Générations Futures à l'attention des 

citoyennes et citoyens du bassin lémanique. Verre de l'amitié bio et local avant ou après ;) 
 
Spectacles : Autre moyen ludique de sensibiliser aux alternatives aux pesticides, de nombreux 
spectacles pour petits et grands ont lieu pendant la SPAP chaque année. En 2017 notamment : le 
spectacle du Lombric Fourchu, le spectacle sous la feuille de salade par les Liseuses, « Graines de 
voyous », Ballade conté Dame nappe et la Terre du roi tordu…. 
 
Exemple : Le spectacle S.eau.S –tout public - par la compagnie Actafabula se déroulera le 22 mars à 

Truchtersheim pour démontrer que l’eau est une ressource indispensable à partager et à préserver. 

 
Marchés-bio : De nombreux marchés bio mettrons la Semaine pour les alternatives aux pesticides à 
l’honneur avec des animations, des stands d’informations, des dégustations etc. 
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Exemple : Le samedi 25 mars à Mauguio (34) aura lieu toute une journée de sensibilisation dont un 

Marché bio : pain, œufs, confitures, miel, épicerie en vrac, légumes, cosmétiques, huile d’olive, 

fromage… Vente de plants et semences paysannes par Jocelyne Taffard (Les Jardins de La Roque) et 

Caroline Garrigues (Les plantes associées).  

 
Stands d’informations : Sur les marchés, lors des conférences, des projections de film ou tout 
simplement sur une place publique, de très nombreux stands d’informations sur les dangers des 
pesticides mais aussi les alternatives en agricultures, au jardin etc. devraient fleurir un peu partout en 
France du 10 au 30 mars. 
 
Exemple : Dans le cadre du "Petit Marché" du Jardin de Cocagne-Lozère, 

nous tiendrons un stand d'information sur la production maraîchère 

biologique sans utilisation de pesticides le 23 mars à partir de 10h00 à 

Palhers (48). Nous échangerons avec vous et vous ferons partager nos 

expériences de producteurs !Le sujet vous intéresse ? Venez nous 

rencontrer ! 
 
A noter aussi que les DOM-TOM participent à la SPAP puisque 
l’association Santé Environnement Sans Dérogation organise un tour de la Martique entre le 20 et le 
30 mars. Sont organisé des visites de sites, repas bio, ateliers de jardinage au naturel, projections de 
films, conférences, animations pédagogiques, formations, démonstrations de matériel, expositions, 
spectacles, stands d’information dans toute la Martinique  
 

Des temps forts nationaux 
 
En 2017, nous avons décidé de faire un focus sur les prochaines échéances électorales et faire de la 
SPAP  un outil d’interpellation des candidats sur les questions agricoles et de santé, notamment lors 
de la soirée de clôture du 30 mars (voir plus bas). Outre les centaines d’événements diverses et variés 
organisés partout sur le territoire, plusieurs temps forts nationaux viendront rythmer la Semaine. Petit 
tour d’horizon des temps forts nationaux. 

 
# Concours de dessin : « Mon jardin au naturel » 

 
L’association Générations Futures, en partenariat avec la FCPE et Kokopelli, 

organise un concours de dessin dans les écoles primaires. 

Depuis le 1er février et jusqu’au 30 mars 2017, les classes (cycle 1 et 2) peuvent 
réaliser des fresques sur le thème « Mon jardin au naturel» et les envoyer avant 
le 30 mars soit par mail (photo ou pdf en bonne définition): contact@semaine-
sans-pesticides.fr,  soit par voie postale au 179 rue Lafayette 75010 Paris. Un jury 
sélectionnera, par cycle, parmi les fresques celles qui lui paraissent le mieux 
correspondre au thème et les gagnants seront annoncés dans le courant du mois 
d’avril. Toutes les réalisations seront mises en ligne pour que le public puisse 
aussi élire ses fresques préférées. La classe (ou les classes) gagnantes se verront 
récompensées d’un prix spécial. Suite à de nombreuses demandes, ce concours 
a également été étendu aux structures parascolaires. 

- Thème du concours : « Mon jardin au naturel » 
- Niveau des classes : Cycle 1 et 2 
- Techniques possibles : crayons, feutres, peinture, collage, modelage… 
- Support : papier dessin en portrait ou paysage 

Retrouvez le programme 
complet des événements 
sur www.semaine-sans-
pesticides.fr  
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- Dimensions maximales de la fresque : 5 à 6 m de long / 1 à 1,30m de haut (il n’y a pas de 
dimensions minimales) 

- Dates du concours : 1er février 2017 au 30 mars 2017 
- Prix : des semences bio et anciennes à planter de chez Kokopelli et pour les 

maitres/maitresses  des livres ou DVD au choix selon une liste proposée par les organisateurs 

 
# La SPAP vous offre le film « Zéro phyto 100% bio » en avant-

première 

 
En mars 2014, Générations Futures, Bio consom’acteurs et Agir 

pour l’environnement  lançaient la campagne « 0 phyto 100% 
bio » visant à promouvoir les communes exemplaires sur le zéro 
phyto et l’introduction de produits bio en restauration collective. 
Du fait de cette campagne, les associations avaient passé 
commande de vidéos au réalisateur Guillaume Bodin qui en a 

fait un film. Ainsi, ce dernier vient de terminer son troisième 

film intitulé « Zéro phyto 100% bio » dont les trois associations 

sont coproductrices. Une enquête passionnante sur plusieurs 
communes françaises qui n’ont pas attendu l’entrée en vigueur 
le 1er janvier 2017 de la loi dite « Labbé » interdisant l’utilisation 
de pesticides dans les espaces publics pour changer leurs 
pratiques. Ce film met aussi en avant les pionniers de la 
restauration collective biologique et leurs partenaires : 
associations, entreprises, agriculteurs, ingénieurs, artisans qui 
ensemble contribuent à l’amélioration de la qualité des repas 
dans les collectivités. 
 
La sortie nationale est prévue pour novembre 2017 mais la Semaine pour les alternatives aux 

pesticides aura la chance de compter plus de 30 projections du film en avant-première un peu 

partout en France. Guillaume Bodin sera présent sur la plupart des dates ainsi que des représentants 
des associations partenaires. 
 
Retrouvez toutes les dates des avant-premières ici : http://www.dahu.bio/evenements/ 
 
# Botanic® : Jardinons, mangeons et vivons au naturel ! 

 
Les magasins Botanic®, qui n’ont pas attendu la Loi dite « Labbé » pour 
supprimer les pesticides chimiques de synthèse de leurs rayons puisqu’ils en 
sont débarrassés depuis 2008, organisent une nouvelle collecte de pesticides 
pour jardiner, manger et vivre au naturel. Botanic® renouvelle son opération 

de collecte de pesticides dans tous ses magasins les 24 & 25 mars et les 31 

et 1er avril 2017. En échange des produits rapportés, un bon d’achat de 5 € 
sera remis sur place à chaque participant. A ce jour, déjà plus de 35 tonnes de 
produits phytosanitaires, sous forme liquide, solide, ou d’aérosol, ont pu être 
récupérées et détruites par l’organisme Triadis, spécialiste de la gestion des 
déchets1. Un véritable service quand on sait que plus de 40 % des particuliers 
déclarent ne pas savoir quoi faire de leurs produits chimiques2 (produits de 
bricolage, jardinage, automobile...). Et pour cette année, la Ministre de 

                                                           
1 Ils sont acheminés vers les centres de traitement agréés en vue de leur élimination. 
2 Source : étude réalisée sur un échantillon de 1000 individus de plus de 18 ans, représentatif de la population française, en octobre2015 par D2D 
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l’Environnement, Ségolène Royal est annoncé au magasin Botanic®,  de Suresnes à l'occasion de la 

collecte de pesticides auprès des jardiniers amateurs. 

 
 

# Petit-déjeuners et visites de fermes chez Biocoop 

 
Partenaires de longue date de la SPAP, Biocoop a choisi cette année de se 
mobiliser en proposant à tous leurs magasins d’organiser soit des petits déjeuners 
de sensibilisation aux alternatives aux pesticides, soit des visites de fermes de 
leurs producteurs locaux. Ces animations se font dans la mesure du possible avec 
des relais locaux et représentants de Générations Futures. Un flyer reprenant 
l’enquête Exxpert 73 sur l’analyse de pesticides dans des mueslis bio et non bio de 
Générations Futures sera également disponible en magasins. D’autre part, de 
nombreux magasins seront comme chaque année mobilisés et organisent aussi 
des projections de films, des dégustations etc. 
 
# Toute l’Europe mobilisé contre le glyphosate. 

Une coalition de 38 ONG a lancé le 8 février dernier la collecte des signatures d’une Initiative 
Citoyenne Européenne visant à interpeller fermement la 
Commission européenne sur le dossier du glyphosate. Cette ICE qui 
vise à interdire le glyphosate, à améliorer l’évaluation des risques 
des pesticides par l’UE et réduire l’utilisation de pesticides toxiques 
dans l’UE est soutenue par une large coalition paneuropéenne de 
38 organisations de 14 pays, dont pour la France plusieurs 
partenaires de la Semaine pour les alternatives aux pesticides 
comme  l’Association des médecins alerte pesticides, le Collectif de 

soutien aux victimes des pesticides de l’Ouest, la Confédération paysanne, le Criigen, Eau et Rivières 
de Bretagne, Générations Futures, et pour l’UE Greenpeace, HEAL, Pesticide Action Network Europe, 
WeMove.EU etc4. 

La Semaine pour les alternatives aux pesticides sera l’occasion idéale pour diffuser largement sur le 
web et sur lors de différents événements cette ICE à travers les différents partenaires et pays 
participants. 

# Soirée de clôture 
 
La 12ème Semaine pour les alternatives aux 
pesticides se déroulant quelques semaines 
avant les élections présidentielles, Générations 
Futures et les Amap d’île de France ont 
souhaité, organiser une grande soirée de 
clôture nationale dédiée aux propositions des 
principaux candidats sur les questions de 
l’agriculture et de la santé environnementale. Au programme de cette soirée, 
qui aura lieu le 30 mars au soir à la salle Jean Dame dans le 2ème arrondissement 
de Paris : des vidéos inédites reprenant les programmes des candidats, des 
grands témoins qui viendront décrypter les propositions et bien sûr, nos 

                                                           
3 http://www.youblisher.com/p/1577882-Rapport-Exppert-7/  

4 Voir les partenaires ici http://www.banglyphosate.eu/  

Toutes les informations ici : 
http://bit.ly/2lX66VU  
 
Pour vous inscrire à la soirée c’est ici : 
http://bit.ly/soiree-spap  
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propositions citoyennes pour une agriculture saine protégeant les générations futures. 
 
 
 
 

# Lancement de la brochure « Alternatives aux pesticides 

 
A l’occasion de la Semaine pour les alternatives aux pesticides, l’association 

Générations Futures lance sa toute nouvelle brochure pédagogique 

« Alternatives aux pesticides » qui passe en revue les différentes alternatives 

existantes en agriculture, pour les collectivités, pour les jardiniers amateurs 

et à la maison. Mine de connaissances et de références pour aller plus loin, 
cette brochure, qui sera largement diffusée, a pour objectif de sensibiliser le 
plus grand nombre au fait que les pesticides chimique de synthèse ne sont pas 
une fatalité. Elle devrait être disponible sur de nombreux événements de la 
Semaine mais aussi bien au-delà. 
Retrouvez la brochure « Alternatives aux pesticides » ici : 
http://bit.ly/2mCd1Rh  

 

4. UNE SEMAINE INTERNATIONALE 

Cette année encore la Semaine pour les alternatives aux pesticides sera relayée dans plusieurs pays. 
Si les principaux pays de mobilisation sont européens, le reste du monde se mobilise aussi malgré, 
parfois, l’instabilité politique du pays ou encore la différence de saison). 
 
Les pays participants : 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Des réseaux internationaux  
 
L’événement est également relayé dans trois réseaux européens et internationaux : PAN Europe, 
HEAL et Slow Food international ce qui permet de faire largement connaître l’événement au-delà des 
frontières françaises et de diffuser les informations. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Europe : France, Belgique, Italie, Angleterre, Autriche, Espagne, 
Malte, Luxembourg, Serbie, Grèce, Macédoine… 
Amériques : Argentine, Canada 
Afrique : Sénégal, Togo, Mali, Bénin, Iran 
Océan Indien : Ile Maurice 
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Quelques événements à l’international : 
 
Argentine : L’hiver n’étant pas propice aux activités extérieures, ce sont des émissions de radios 
alertant des dangers des pesticides et des conférences qui sont organisées à Buenos Aires et Mar del 
Plata par nos partenaires Bios Argentina et RAPAL. 
 
Espagne : Nos partenaires de Eccologistas en accion et de la Fundacion Alborada devraient 
communiquer sur l’Initiative Citoyenne Européenne et la Fundacion Alborada organise dans les 
locaux du Parlement Européen à Madrid une conférence sur les victimes des pesticides avec de 
nombreux témoignages. 
 
Autriche : En Autriche c’est Natur im Garten, association de promotion du jardinage au naturel qui 
organise plusieurs ateliers et conférences autour des alternatives aux pesticides au jardin tout au 
long des 10 jours de mobilisations. 
 
Italie : Slow Food International, basé en Italie lancera chaque jour de la SPAP un article en lien avec 
les alternatives aux pesticides et profitera des mobilisations pour diffuser l’Initiative Citoyenne 
Européenne ainsi qu’une vidéo sur les dangers du glyphosate. 
 
Canada (Québec) : Pour leur première participation, nos deux partenaires québécois AIMS et OGM 
Vigilance organisent à Montréal une « Soirée conférence sur le portrait des pesticides au Québec et 
le contrôle écologique des maladies et ravageurs » le 20 mars pour le 1er et une projection de film-
débat avec le film « Les Sentinelles » de Pierre Pézerat le 21 mars. 
 

Sénégal : PAN Africa organise des « Sessions d’information et de sensibilisation des enseignants du 
secondaire » tout au long de la Semaine ainsi que des débats radio le 21 mars en partenariat 

avec  Bambilor FM et Diokko FM en présence de maraîchers des Niayes du Sénégal. 

 

Des représentants de Slow Food en Iran devraient également communiquer sur la Semaine pour les 
alternatives aux pesticides cette année. 

Un printemps sans pesticides 

En Belgique, c’est l’association Adalia qui coordonne depuis plusieurs années la 
Semaine pour les alternatives aux pesticides. En 2016, ils décidaient d’aller plus loin 
et de lancer un printemps sans pesticides soit trois mois de mobilisation. Rebelotte 
en 2017 avec des manifestations du 20 mars au 30 juin avec de nombreux 
événements partout en Wallonie 

Le programme complet et plus d’informations : 
http://www.printempssanspesticides.be/ 
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5.  LES OUTILS DE COMMUNICATION DE LA SEMAINE 

 
En 2017 la Semaine pour les alternatives aux pesticides se met à l’heure des élections avec une 
affiche qui souhaite interpeller sur l’agriculture que nous souhaitons mettre en place. De nouveaux 
outils inédits ont également été créés pour cette 12ème édition. Petit tour d’horizon des outils de 
communication : 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

L’affiche Le dépliant Le logo La brochure Alternatives aux 

pesticides 

Retrouvez la brochure en 

ligne : http://bit.ly/2mCd1Rh  

La vidéo de présentation de la Semaine pour les alternatives aux pesticides 

http://bit.ly/2nx71bR 
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Les quotes cards et le kit réseaux sociaux sont disponibles ici : http://bit.ly/2nmnoJ1 
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Les outils à l’international 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Et pour nous suivre sur les réseaux sociaux : 
 
 

 
: www.facebook.com/SemaineAlterPesticides 
 

 
 
 
: www.twitter.com/Alter_Pesticide 
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6. ELEMENTS DE CONTEXTE 

La France toujours dépendante des pesticides… 

 

• La France est le second pays utilisateur de pesticides en Europe après l’Espagne 

• 92% des cours d’eau testés sont pollués par les pesticides 

• La France consomme en moyenne 62 000 tonnes de pesticides par an 

• Sur 28 millions d’hectares, 26.5 millions sont cultivés en conventionnel  

• L’épandage aérien est toujours pratiqué grâce aux nombreuses dérogations 
 
…Même si la bio se porte bien5 

 

• 7 français sur 10 consomment régulièrement bio en 2016 

• + 12% de producteurs bio en 2016 par rapport à 2015 

• + 16% des surfaces agricoles utiles en bio en 2016 par rapport à 2015 soit plus de 1.5 millions 
d’hectares bio fin 2016 

• 5.7% de la Surface agricole utile (SAU) est en bio à la fin 2016 contre 4.9 fin 2015. 

• Création de 21 fermes bio par jour en France au 1er semestre 2016 
 
En 2017, l’agriculture bio se porte bien et a donc connu un bel essor aussi bien pour la production que 
pour la consommation. 

Ce développement historique ne peut que nous réjouir même s’il reste encore trop éloigné des 

objectifs du grenelle de l’environnement qui fixait 20% de surface bio d’ici à 2020. Les pesticides 
restent également encore trop utilisés en agriculture6, des aides à la conversion et au maintien n’ont 
pas été versées aux agriculteurs en 20167 et plusieurs régions comme en Rhône-Alpes sont en train de 
couper les aides aux acteurs historiques de la bio. C’est pourquoi il est plus que jamais urgent de 

rendre visible, promouvoir et développer les alternatives aux pesticides qui permettent de préserver 
notre santé comme notre environnement… 

7. LES ENJEUX POLITIQUES DE 2017 

 
# Empêcher la ré-homologation du glyphosate au niveau européen 
 
En mars 2015, des mois avant que la licence européenne de vente de glyphosate n’expire, des 
experts de l'Organisation mondiale de la santé (OMS) ont classé le glyphosate comme 
«probablement cancérigène» pour les humains. Les réglementations de l'Union européenne 
interdisent l'utilisation de pesticides lorsqu’ils sont considérés comme cancérigène.  
Selon les experts de l'OMS, le glyphosate répond donc à ces critères. Cependant, l'Autorité 
européenne de sécurité sanitaire des aliments (EFSA) a rejeté ces conclusions concluant qu'il n'y avait 
aucune preuve que le glyphosate puisse causer le cancer. En juin 2016, l’Union Européenne ré-
autorisait ainsi le glyphosate pour une période de 18 mois… La bataille du glyphosate n'est pas 
terminée, un vote devrait avoir lieu en 2017 pour  trancher sur sa ré-homologation au niveau 

                                                           
5 Chiffres issus du baromètre de la bio réalisé par l’Agence bio : 
http://www.agencebio.org/sites/default/files/upload/documents/5_Communication/Relations_Presse/dp_bio
_barometre_val.pdf  
6 http://www.generations-futures.fr/ecophyto/pesticides-plus-4-pour-cent/  
7 http://www.lemonde.fr/economie/article/2017/02/21/l-irresistible-expansion-de-l-agriculture-
biologique_5082848_3234.html  
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européen, il faut donc plus que jamais maintenir la pression dans tous les pays de l’UE afin que cette 
substance active cancérigène ne puisse pas être ré-autorisée. 
Pour plus d’informations : http://www.generations-futures.fr/glyphosate/glyphosate-lancement-ice/  
 
# Définir les perturbateurs endocriniens au niveau européen 
 
Après trois ans de retard, la Commission Européenne sortait en décembre 2016 une proposition de 
critère des perturbateurs endocriniens…tout à fait inacceptable car exigeant un niveau de preuves 
quasi-inatteignable et prévoyant, de plus une dérogation n en cas de risque négligeable pour l’homme 
(alors que le texte voté en 2009 prévoyait, lui, seulement une dérogation pour exposition négligeable 
c’est-à-dire: pas de contact avec l’homme).  
Heureusement, les événements ne se sont pas passés exactement comme la Commission l’aurait 
souhaité puisque depuis, les Etat-Membres ont eu trois fois à se prononcer sur ces critères et de 
nombreux pays (dont la France, la Suède et le Danemark) se sont fermement opposé à la proposition 
de la Commission en faisant part de leurs désaccords sur le fond de ce texte inacceptable. 
Un nouveau vote devrait avoir lieu en 2017 et rien n’est joué.  Il faut plus que jamais maintenir la 
pression sur la Commission et les Etats membres qui tergiversent. La France doit prendre pleinement 
ses responsabilités en rassemblant autour d’elle un nombre suffisant d’Etats membres rejetant la 
proposition de la Commission. Elle doit les convaincre de s’opposer à ce texte afin de mettre en échec 
la Commission qui s’obstine à mettre sur la table une mauvaise proposition. 
 
# Faire respecter la Loi dite « Labbé » pour les communes et l’anticiper pour les magasins 
 
Depuis le 1er janvier 2017, les collectivités territoriales, les établissements publics et l’Etat ne 
peuvent plus utiliser ou faire utiliser des pesticides pour l’entretien des espaces verts, des forêts ou 
des promenades accessibles ou ouverts au public et relevant de leur domaine public ou privé. 
Le 22 juillet 2015, l’Assemblée nationale a adopté la loi[1] de transition énergétique pour la 
croissance verte qui prévoit la mise en place de l’objectif zéro pesticide dans l’ensemble des espaces 
publics à compter du 1er janvier 2017  : interdiction de l’usage des produits phytosanitaires par 
l’État, les collectivités locales et établissements publics pour l’entretien des espaces verts, 
promenades, forêts, et les voiries.  
De plus, la commercialisation et la détention de produits phytosanitaires à usage non professionnel 
seront interdites à partir du 1er janvier 2019. Cette mesure concerne tout particulièrement les 
jardiniers amateurs. A noter que les produits de biocontrôle, qualifiés à faible risque ou dont l’usage 
est autorisé dans le cadre de l’agriculture biologique peuvent être utilisés.  
Si de nombreuses collectivités, dont des communes de toutes tailles (Versailles, Strasbourg, Mouans-
Sartoux, Grande-Synthe, Paris…), ont déjà dit stop aux pesticides en se tournant vers les alternatives, 
d’autres n’ont pas encore franchi le cap. Or le printemps est là et si ces collectivités ne prennent pas 
les mesures qui s’imposent, elles vont se retrouver hors la loi. Il faudra donc être vigilant et rappeler 
aux communes leur obligation de respecter cette loi qui constitue une réelle avancée pour la 
protection de l’environnement et surtout de la santé des professionnels des espaces verts 
comme  des citoyens. 
 
# Les élections présidentielles et législatives 
 
Les élections présidentielles qui se tiendront à quelques semaines de la SPAP, notamment via la 
campagne en cours devront être l’occasion de pousser les candidats à s’engager en faveur des 
alternatives aux pesticides, à savoir l’agriculture biologique et si possible locale, les aides au maintien 
et à la conversion au bio, le développement du bio dans les cantines, l’interdiction des pesticides et 
des perturbateurs endocriniens….la soirée de clôture de la Semaine pour les alternatives aux 
pesticides sera une belle occasion de faire le bilan des programmes et propositions sur ces sujets-là.  
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8. LES PESTICIDES ET LEURS IMPACTS 

 
Un pesticide de synthèse est une substance chimique épandue afin de se débarrasser d’insectes 
ravageurs (insecticides), de maladies causées par des champignons (fongicides) et/ou d’herbes 
concurrentes (les herbicides)... "pest" signifie espèce nuisible et "-cide" signifie tuer. Ces substances 
sont parfois appelées produits phytosanitaires ou phytopharmaceutiques.  
Utilisés en grande quantité depuis les années 50 par l’agriculture intensive, des résidus se retrouvent 
partout : dans l’eau bien sûr, mais aussi dans l’air, les brouillards et l’eau de pluie. Or les pesticides ne 
sont pas des « produits anodins ». Ils peuvent impacter notre santé et de nombreuses études attestent 
aujourd’hui du lien entre exposition aux pesticides et la survenue de certaines maladies.  
Un rapport tout récent du Conseil des Droits de l’Homme des Nations Unies8 critique d’ailleurs 
sévèrement le recours à grande échelle aux pesticides dans toutes les régions du monde, au nom de 
la productivité de l’agriculture industrielle et recommande entre autre l’élaboration d’un traité global 
contraignant visant é règlement les pesticides dangereux tout au long de leur cycle de vie, l’élaboration 
de plans d’actions nationaux pour promouvoir les alternatives et promouvoir ces solution en leur 
donnant la priorité, encourager les agriculteurs à adopter des pratiques agro-écologiques… 
 
Il est grand temps d’en finir avec les pesticides chimiques toxiques ! 
 
Pour plus d’informations sur les impacts des pesticides sur la santé ou les alternatives aux pesticides 
vous pouvez consultez les rapports et brochures de Générations Futures : http://www.generations-
futures.fr/nos-sites-et-documents/nos-rapports/  
 
  

                                                           
8 http://www.generations-futures.fr/alimentation/rapport-fao-pesticides/  


